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1 Le  mausolée  de  Beni  Rhénane,  fouillé  par  G.  Vuillemot,  se  dresse  sur   le  sommet  du
Djebal Skouna, sur la rive droite de la Tafna, dominant le site de l’antique Siga*, qui
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Situation du mausolée de Beni Rhenan, à l’est de Siga (d’après G. Vuillemot).




comprend  une  infrastructure,  véritable  hypogée  qui  épousa  partiellement  le  plan  du
monument. Celui-ci parut tout à fait originale à G. Vuillemot en 1960 ; depuis, ont été
reconnus  deux  autres  mausolées,  celui  de  Sabratha  B.  et  celui  d’Henchir  Bourgou*  à
Jerba qui présentent le même plan. Il s’agit de construction élancée, sur plan hexagonal
dont   les   façades   sont  alternativement  rectilignes  et  concaves.  Podium   sur  gradins,
crépis   saillante,   étage   central   supportant   un   troisième   étage   avec   ses   crépis   et
pyramidion terminal reproduisent, si on suit la reconstitution proposée par F. Rakob, le
même   plan  hexagonal   curvi-rectiligne.  Tenant   compte   de   la   découverte   de   deux
chapiteaux ioniens appartenant à des colonnes engagées et des éléments de corniche, F.
Rakob envisage, à l’étage central un entablement à gorge égyptienne supporté par deux
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Mausolée de Beni Rhenan ; éléments architectoniques (d’après G. Vuillemot).





posséder  un  hypogée   complexe   sous   le  dallage  qui  entoure   le  monument   tout  en
conservant le même plan à bordures alternativement concaves et rectilignes. Le même
schéma directeur fut appliqué dans la construction de l’hypogée dont les dix chambres
sont  elles-mêmes  tantôt  rectilignes  tantôt  courbes.  Cependant  cet  hypogée  n’est  pas
rigoureusement symétrique, ni complet puisqu’aucune chambre n’existe en avant de la
façade  est.  A   l’origine,   l’hypogée  était  constitué  de  trois  ensembles   inégaux  et  sans
relation  entre  eux.  Celui  qui  occupait  la  partie  sud-est  comptait  quatre  chambres,  le
plus important avait son ouverture à l’ouest et comprenait 5 chambres, le dernier, au
nord-ouest, n’avait qu’une seule chambre. Par la suite, les pillards chercheurs de trésor






dallé.   L’aménagement   de   tels   hypogées   est   totalement   inconnu   dans   les   autres




sans  communication  avec   l’extérieur   (Le  Khroub).  En  revanche   la  disposition  d’une
Beni Rhénane













l’ouest  de  la  Numidie  après  la  capture  de  son  père  et  l’occupation  de  la  plus  grande
partie de son royaume par Massinissa, au début du IIe siècle av. J.-C.
6 Malheureusement   les  restes  misérables  de  mobilier  retrouvés  dans   les  chambres  de
l’hypogée se prêtent assez mal à cette attribution. Des fragments d’amphores Dressel I
et Lamboglia 1 c, Lamboglia 4, d’amphores à col en pavillon, un bec de lampe à enclume,
deux  unguentaria   incitent   à  dater  de   la   fin  du   IIe  siècle   av.   J.-C.   l’occupation  de
l’hypogée ; date trop récente pour permettre d’attribuer sa construction à Vermina que
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Mausolée de Beni Rhenan. Reconstitution graphique par F. Rakob. Plan du mausolée et de
l’hypogée. En haut à droite, plan schématique du mausolée de Henchir Bourgou.
7 Faut-il  admettre   l’existence  d’une  dynastie  vassale  du  souverain  massyle  qui  aurait
occupé cette marche occidentale du royaume numide centrée sur la vallée de la Tafna ?
Tite-Live  mentionne  (Epit.  XLVIII)   l’existence  d’un  certain  Arcobarzane,  petit-fils  de
Syphax,  qui  en  152  av.   J.-C.   commandait  une  armée  puissante  alliée  de  Carthage.
Vermina puis Arcobarzane auraient-ils conservé le commandement sur cette partie de
l’ancienne Masaesylie, en se reconnaissant vassaux de Massinissa puis de Micipsa ? Mais





monument  aurait  été  aménagé  et  occupé  au  cours  du   IIe siècle.  Cette  hypothèse  qui
concilie   l’ampleur  du  mausolée  et   la  médiocrité  de   la   famille  qui   l’utilisa  ne  peut
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